Durabilité des anticorps anti-SARS-CoV-2 chez les professionnels de santé vaccinés contre la COVID-19 au Congo
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Introduction 
La vaccination contre la COVID-19 est une stratégie clé dans la lutte contre la pandémie. Alors que de nombreuses études se concentrent sur la protection jusqu’à six mois, cette étude explore la durée de la protection jusqu’à 49 mois, en mettant l’accent sur les professionnels de santé.
Méthodes
Une étude transversale a été réalisée chez les professionnels de santé vaccinés à Brazzaville. Des échantillons de sérum ont été prélevés et analysés pour mesurer les anticorps anti-S, anti-RBD et anti-N, à l’aide de la méthode d’immunodosage multiplex sur microsphères MagPlex. Les données ont été analysées avec le logiciel R 4.4.2.
Résultats
Au total 148 professionnels de santé étaient inclus. 75,7% était des femmes ; l’âge moyen de de 42,30 ± 11,40 ans, 50,7% des infirmiers, 17,6% avait l’hypertension artérielle, 39,9% vaccinées par Johnson & Johnson. Le délai moyen de prise de la dernière dose était de 3,57 ± 0,43 ans. Les valeurs de concentration médiane des anticorps anti-S, anti-RBD et anti-N étaient respectivement de 14 293,0 (Q1= 4 295,5, Q3 = 25,65,0), 38 321,0 (Q1 = 26 636,0, Q3 = 42 917,5) et 24 157,0 (Q1 = 14 378,0, Q3 = 29 394,5). La séroprévalence (S+) globale était de 84,9%, celle du profil S+N+ de 81,7% et S+N- de 3,2%. La séroprévalence ne différait pas significativement en fonction des vaccins, de la dose de rappel et du délai de vaccination.
Conclusion 
Cette étude montre une persistance des anticorps jusqu’à 49 mois après l’administration de la dernière dose du vaccin. Cette persistance est renforcée par des réinfections répétées. Nos résultats suggèrent de réaliser une étude longitudinale pour suivre l’évolution des anticorps et de faire des études sur la capacité fonctionnelle des anticorps détectés.
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